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Le directeur de la maison centrale d'Arles sera mercredi matin
devant la commission des lois de l'Assemblée nationale pour
répondre aux nombreuses zones d'ombre autour de l'agression
mortelle du militant corse.

Alors que le directeur de la maison centrale d'Arles ainsi que l'ancienne
directrice de l'établissement seront entendus ce mercredi à 10 heures par la
commission des lois de l'Assemblée Nationale concernant l'assassinat
d'Yvan Colonna, un rapport d'enquête, consulté par France Info, révèle que
l'agression du meurtrier du préfet Erignac aurait pu passer inaperçue du fait
d'une opération de maintenance des caméras de surveillance.

Selon les informations de France Info, le centre pénitentiaire se serait vu
dans l'obligation de couper momentanément la retransmission des images
de caméras de vidéosurveillance du fait d'une opération d'entretien d'un
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matériel technique, rendant potentiellement invisible aux agents l'agression
d'Yvan Colonna. Une éventualité toutefois nuancée par l'actuel directeur de
l'établissement. Selon lui, les deux caméras de la salle de sport où s'est
produite l'agression transmettent des images qui n'apparaissaient pas
nécessairement sur les écrans de contrôle au moment des faits.

Par ailleurs, toujours d'après ce rapport, les deux surveillants qui effectuaient
leur ronde autour de la zone où se trouve la salle de sport, ne se trouvaient
pas, au moment des violences, à proximité.

Le rapport s'interroge également sur le statut d'«auxi» de l'agresseur, Franck
Elong Abé, qui, grâce à cet emploi, pouvait se déplacer librement au sein de
l'établissement.
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